
Fédérations des banques et sociétés financières et de bourse

29 janvier 2009
Grève et Manifestation 
pour obtenir des garanties sur nos emplois, 
nos salaires, notre retraite, notre travail….

Avec la crise, souvent sous prétexte de la crise, une grande partie des 
salariés  de  nos  secteurs  est  touchée  en  termes  d’emplois  et  de 
revenus.
Alors qu’ils n’en sont pas responsables, les salariés en sont pourtant  
les premières victimes. 

C’est le cas des salariés de Natixis et de Calyon, confrontés depuis plusieurs 
mois  à  des  suppressions  d’emplois  dans  la  Banque  de  Financement  et 
d’Investissement.

C’est  la  poursuite  des  restructurations-regroupements  dans  les  sociétés 
financières, comme dans de nombreuses entreprises bancaires.

C’est surtout la pression toujours plus forte sur les commerciaux des réseaux 
de la banque de détail, obligés de faire du chiffre plus que de la qualité, avec 
des effectifs toujours plus réduits.

Ce sont les menaces sur certains groupes comme le groupe Caisse d’Epargne 
qui ferme des agences, supprime des emplois, bloque les salaires… 

Les  fédérations  syndicales  (CFDT,  CFTC,  CGT,  FO,  SNB-CFE/CGC) appellent 
donc les salariés et les retraités du secteur bancaire à participer massivement 
à  la  journée  nationale  de  mobilisation  interprofessionnelle  du  29  janvier 
2009 qui donnera lieu dans tout le pays à des grèves et des manifestations. 

Elles appellent les salariés à la grève 
et à participer massivement 

aux manifestations 
dans toutes les régions de France.



Le ministère des Finances et les employeurs
 doivent répondre aux attentes

D’ores  et  déjà,  les  fédérations  syndicales  ont  interpellé  les  responsables 
patronaux au travers de la Fédération Bancaire Française et en appellent aux 
responsables gouvernementaux, en particulier le Ministère des Finances pour :

- préserver  l’emploi  dans  la  profession   par  la  mise  en  place  d’un 
mécanisme  de  solidarité  professionnelle  favorisant  les  reclassements, 
quand ils sont nécessaires, au sein de la profession, 

- lutter contre la précarité et les déréglementations   économiques et 
sociales

- exiger des politiques de rémunérations qui assurent le maintien   
du  pouvoir  d’achat des  salariés  et  des  retraités  et  réduisent  les 
inégalités. 

- une  activité  bancaire  de  qualité    plus  proche  des  besoins  de  la 
clientèle et de l’économie réelle répondant, en particulier, aux besoins 
sociaux  et  de  solidarité.  Elle  doit  contribuer  au  développement  du 
financement des  acteurs  économiques :  collectivités  territoriales,  PME, 
entreprises, particuliers … Cela suppose de :

o revenir  sur  la  course  aux  objectifs  individuels  développant  le 
stress,

o assurer  un  contrôle  de  l’activité  bancaire  et  une  maîtrise  des 
risques au travers d’emplois qualifiés, 

o renforcer la régulation et la réglementation en s’appuyant sur le 
rôle des salariés et de leurs représentants. 

Pour obtenir des résultats,
il faut faire entendre notre voix     !  

Toutes et tous en grève 
le 29 janvier 2009

Participons massivement aux manifestations 
organisées dans toutes les régions     !  


